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Les propriétaires de nos 
rég ions  ont  tou jours 
été pionniers dans le 

développement de la gestion 
forestière. Ils sont nombreux 
à avoir testé la plantation 
de "nouvelles" espèces ou 
projettent de le faire.

Pourquoi s’intéresser à 
de nouvelles essences ?
De nombreuses incertitudes 
planent sur l’avenir de la forêt 
française. La principale est 
l’impact sur nos essences qu’aura 
le changement climatique 
annoncé par les climatologues. 
L ’une des solut ions pour 
limiter les risques écologiques, 
économiques ou sociaux est 
d’adapter au mieux la forêt 
aux conditions locales et de 
diversifier sa composition.

Malheureusement, les essences 
forestières permettant de 
fournir  du bois  d ’œuvre 
actuellement proposées aux 
forestiers de nos régions restent 
encore limitées : chêne sessile, 
pin laricio, sylvestre, douglas, 
plus récemment pin maritime 
et cèdres. Il est donc important 
d’étoffer la liste des essences 
susceptibles de s'adapter à nos 
conditions pédo-climatiques 
actuelles et à venir, en limitant 
les  impacts  négat i fs  sur 
l’écologie forestière. Le mélange 
d’essences est aussi une bonne 
piste à explorer.

Comment ?
Au fil des visites d’instruction 
des PSG (Plan Simple de Gestion) ou 
de conseils, les techniciens 
du CRPF observent dans vos 
bois des espèces plantées 
potentiellement intéressantes, 
ou ont connaissance de projets 
de plantation. 

Lors de ces visites, le CRPF peut 
vous proposer soit :
• de suivre la croissance de 

ces peuplements 
(expérimentation) ;

• de répertorier 
leur  présence 
(signalement), avec 
description de 
l’historique et de 
l’environnement.

G r â c e  à  c e s 
initiatives, le réseau 
d'expérimentations 
d u  C R P F  e s t 
a u j o u r d ’ h u i 
p o u r v u  d e  1 2 0 
sites à essences 
«atypiques» (40% 
en signalement et 60% en 
expérimentation). 

Les principales 
e s s e n c e s 
répertoriées sont le cèdre de 
l’Atlas, le chêne pubescent, le 
pin maritime voire le chêne 
rouge (ces dernières introduites déjà 
depuis longtemps en région). Mais 
d’autres essences plus rares 
sont également présentes, 
on peut citer par exemple 
le calocèdre, les pins taeda, 
rigida, de Salzmann, le sapin de 
Nordmann, le séquoia toujours 
vert, divers mélanges ou encore 
des provenances méridionales 
de chênes sessiles. 

Notons que près de 40% de ces 
peuplements sont en mélange, 
et âgés de 0 à 90 ans (en moyenne 
25 ans). Ces placettes viennent 
en complément de sites que 
nous suivons avec nos essences 
habituelles (chênes sessile et pédonculé, 
pins sylvestre et laricio, châtaignier; etc.).

À quoi serviront 
ces données ?
Pour les expérimentations 
suivies, cette base permet de 
mieux connaitre la croissance 
des essences plantées selon 
les types de sols. En ce qui 
concerne les signalements, ils 
permettront de connaitre les 
sites à prospecter si des études 

sont menées sur certaines 
essences à l’avenir. 

Pour ces deux cas,  vous 
participez à l’amélioration de la 
connaissance forestière, et au 
recul nécessaire pour proposer 
à l’avenir plusieurs essences ou 
provenances à planter dans nos 
régions en fonction des sols.

Et concrètement ?
N’hésitez pas à partager vos 
plantations ou vos projets lors 
des visites du technicien de votre 
secteur, ni à contacter le CRPF 
pour cela (contacts p.12). Si l’essence 
est intéressante pour notre 
réseau, et la surface suffisante 
(en général 20 ares minimum) nous 
installerons le référencement 
ou le suivi, et vous fournirons 
évidemment l’ensemble des 
données  relevées (description du 
sol, mesures dendrométriques, croissance 
en cas de suivi).

À tous les propriétaires déjà 
partenaires de notre réseau et 
aux suivants : bravo et merci 
de vos initiatives. Ensemble 
régénérons la forêt de demain !

Jérôme Rosa
Ingénieur CRPF, responsable expérimentations

Le CRPF vous propose de participer à son réseau expérimental !

Devenez propriétaire expérimentateur ! 


